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CALENDRIER CALENDRIER 20132013  
 

Dimanche 26 mai : Vide-grenier à Mouchan, organisé par Artiga. A  
midi, repas de la fête de Mouchan organisé par le Foyer Rural. 
  

Samedi 22 juin 2013 : JOUR DE FÊTE «Samedi 22 juin 2013 : JOUR DE FÊTE «  Les 10 ans d’ArtigaLes 10 ans d’Artiga » » (p.8) 
  

 

 
 
 
 
 
 
 

Dimanche 21 juillet : Stand Artiga au vide-grenier Fête de Vopillon. 
Samedi14 septembre à 10 h 30 : Assemblée Générale 
Fin Décembre : 11ème circuit des Crèches des Bords de l’Osse et de  
la Baïse. 

LES VITRAUX DE L’EGLISE 
de Vopillon.  Le conseil municipal 
de Beaumont nous a finalement 
autorisés à entreprendre ce chan-
tier de remplacement des vitraux 
existants. Nous vous solliciterons 
prochainement pour une souscrip-
tion « Fondation du Patrimoine. »  
Je suis certaine que vous aurez à 
cœur d’y participer, même si ce 
n’est qu’un petit peu… D’avance 
un grand merci à vous, membres 
et amis d’Artiga. 
 Bien amicalement,       

G.Préchac 

C 
 hers amis, 
A chacun et chacune de 
vous nos vœux les meil-

leurs : vœux surtout de santé, 
laquelle conditionne tout le reste. 
 Le temps passe, et voici qu’Arti-
ga va fêter cette année ses 10 
ans… déjà !  
 Nous marquerons cet événement 
comme il convient surtout le 22 
juin, et vous êtes tous d’ores et 
déjà invités à y participer. Vous 
trouverez le détail de cette jour-
née en page 8. 
 Un chantier va bientôt débuter : 

ArtigalesArtigales  2013 2013   
Dimanche 16 juin à 21 h  église de Vopillon :  
 Récital de Piano JACQUES DOR 

 

 Lundi 29 juillet à 21 h  église de Mouchan : 
 Le NORTH GOSPEL QUARTET. 

  

 Jeudi 8 Août, église de Mouchan : ENSEMBLE YVES DULAC. 

https://sites.google.com/site/assoartiga/
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Assemblée GénéraleAssemblée Générale  
du 18 août 2012 (Exercice 2011) 14 h 30du 18 août 2012 (Exercice 2011) 14 h 30  

  

Le quorum étant atteint, la séance est ouverte à 14 H 45 
 

NOS TRAVAUX  
Le Club du Vieux Manoir est revenu en 2011 poursuivre les travaux sur le pont de 
Mouchan. Nous y avons participé financièrement, mais de façon infime, les pierres 
étant données par des habitants. Aujourd’hui même débute la troisième et dernière 
saison de la première tranche de travaux sur ce pont. Je vous encourage à aller voir 
tout ce qui a été fait, et peut-être à découvrir ce charmant petit coin près d’une cas-
cade « La Pachère ».  
La deuxième partie de travaux consistera à reconstruire totalement la deuxième 
arche, mais c’est une autre histoire que nous suivrons avec vous, bien évidemment. 
 

NOS MANIFESTATIONS 
En 2011 nos Artigales se sont déroulées en mai et juin. Nous avons reçu pour la 
deuxième fois, en l’église de Mouchan Cyrillique, les chanteurs de l’Opéra de St 
Pétersbourg. Ce fut un moment rare pour les amateurs d’opéra. Puis le groupe MA-
DRIGAL de l’Isle Jourdain a fait résonner les murs de l’église de Vopillon de mélo-
dies Renaissance et plus récentes.  
Notre stand du vide-grenier à Vopillon a bien marché, Jacques nous en parlera. 
Quant à la conférence de Jean-Jacques Dutaut Boué sur les origines, l’Histoire et 
les limites de la Gascogne, la salle des fêtes de Vopillon a été remplie de personnes 
intéressées par le sujet, ou curieuses d’y faire des découvertes. Les châtaignes et le 
Bourret ont été, comme les autres années, hautement appréciés. 
En ce qui concerne le Circuit des Crèches des Bords de l’Osse, les dates n’étant guè-
re favorables puisque Noël était un dimanche, les visiteurs se sont montrés plus 
rares. Il faut tout de même faire exception de Cassaigne, où avait été organisée par 
la commission des crèches une manifestation avec le comédien condomois Pitto et 
ses deux enfants : un conte musical. Une centaine de personnes s’y est pressée. 
 

Comme chaque année, je tiens à remercier très vivement les membres d’Artiga qui 
régulièrement donnent de leur temps et de leur présence pour l’organisation de 
toutes les manifestations de l’association. Leur aide est infiniment précieuse. 
 

RAPPORT FINANCIER (Exercice 2011) 

RECETTES 
Concerts-Conférence    558,21 
Cotisations 505,00 
Cotisations soutien 455,00 
Membres bienfaiteurs 250,00 
Livrets-Cartes postales   41,00 
Recettes d’investissement 209,61 
Subventions 700,00 
Vide-grenier 377,00 
Recettes non affectées     0,00 
 TOTAL 3095,82 

Dépense non réalisée  : 2000 € dus à Mou-
chan (participation vitrail église) 

DÉPENSES 
Assurance 220,73 
Cotisations diverses   30,00 
Honoraires-cadeaux 491,12 
Mobilier   12,00 
Papeterie 400,17 
Réceptions 193,44 
Timbres   64,10 
Travaux, achats 538,70 
Dépenses non affectées   10,29 
 TOTAL 1960,55 
 

Solde de l’exercice 2011 : 1135,27 
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Quitus est donné à l’unanimité pour les Rapports moral et financier. 
 
RENOUVELLEMENT MEMBRES SORTANTS DU CONSEIL 
Marie-Thérèse Castay, Nicole Moulette, Aline Spagnoli, Claire Sussmilch sont 
renouvelées à une très large majorité. 
 

L’ordre du jour étant épuisé, la séance est levée à 16 h 15 

 

Ces derniers douze mois, ARTIGA a connu quatre deuils  
parmi ses adhérents. 

 

 - Maurice Papelorey (Larressingle) le 9 décembre  2011 
 - Lionel Hauvespre (Tours) le 19 septembre 2012 
 - Jacques Moulette, (Mouchan) le 27 octobre 2012 
 - Marie-Claude Ségura (Bezolles) le 29 octobre 2012 
 

Nous ne les oublions pas. 

LL  
e loup, e loup, revenu en France il y 
a vingt ans, étend désormais 
son territoire à l'ouest jus-

qu'au Gers où un animal vient d'être 
repéré et photographié dans un 
champ de maïs, a-t-on appris jeudi 13 
décembre 2012, auprès de l'Office 
national de la chasse et de la faune 
sauvage (ONCFS).  
 

Le canidé photographié seul, fin no-
vembre, par un particulier étonné 
près de sa maison à Troncens, dans 
les vallées gersoises aux confins des 
Hautes-Pyrénées mais très loin des 
Alpes, est bien un canis lupus, a in-
diqué le Réseau du loup de l'ONCFS 
à Gap (Hautes-Alpes), auquel l'Office 
du Gers a transmis les clichés. Le 
doute n'est pas permis, dit Yannick 
Léonard, responsable du Réseau de 

suivi à Gap. Il s'agit bien du « loup 
qu'on rencontre sur le territoire 
national, venu des Abruzzes 
(italiennes) et qui a colonisé le 
territoire depuis 20 ans », dit-il. 
Et il s'agit bien aussi de la limite la 
plus occidentale où l'animal ait été 
observé depuis son retour naturel en 
France en 1992 en provenance de 
l'Italie voisine, dit-il aussi. 
 

Mais il n'y a rien de surprenant à 
voir le loup dans les champs du 
Gers, « le loup est une espèce capa-
ble de faire des déplacements extrê-
mement importants; rien ne l'arrê-
te », ni une autoroute, ni une li-
gne TGV, dit-il encore... 

 

(Actualités Internet) 
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En cours : le Pont de MouchanEn cours : le Pont de Mouchan  
 
 
 
 
 
 
 
 
. 

 
 

 
 

 

En 2012, le pont a commencé de 
retrouver ses parapets dont cer-
taines magnifiques pierres ont été 
repêchées dans la rivière (photo).  
 
Le chantier se poursuivra au 
début du mois d’août 2013. 
 
 

Bientôt : Bientôt :   

La Fontaine du La Fontaine du 

««  PichouretPichouret  »»  

 
La commune de Larressingle a 
fait appel à son tour au Club du 
Vieux Manoir pour restaurer la 
fontaine du « Pichouret ». Elle a  
demandé à Artiga sa participa-
tion. Ce projet est donc au pro-
gramme. 

 
 
 

Les vitraux de VopillonLes vitraux de Vopillon  
 
La commune de Beaumont a donné son feu vert à ARTIGA pour entrepren-
dre le remplacement des vitraux de la petite église Notre-Dame de Vopil-
lon. Nous avons demandé à trois maîtres-verriers de concevoir ces vitraux 
dans l’esprit médiéval. Aucun devis n’a encore été retenu mais cela est une 
question de jours, après qu’auront été consultés les usagers de cette église. 
 
Si tout va bien, ils devraient être en place courant de l’été 2013. 
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1010ème anniversaire duème anniversaire du  

Circuit de Crèches des Bords de l’OsseCircuit de Crèches des Bords de l’Osse  
  

Nous tenons tout d’abord à saluer la mémoire de Jacques Moulette, membre du 
Conseil d’Administration, disparu le 27 octobre, qui a plus d’une fois donné un 
coup de main à la construction de crèches, en plusieurs villages. 
 

CeCe  10ème circuit des crèches des Bords de l’Osse et de la Baïse présenta 
comme chaque année de très jolies réalisations fêtant l’évènement de 

Noël. Beaucoup de visiteurs purent découvrir les églises en même temps 
que les crèches. Pourtant quelques villages ont fait défection, par le fait d’u-
ne difficulté d’accès à leurs églises perdues dans la campagne, d’où une af-
fluence de visiteurs quasi nulle l’an dernier ! C’est très dommage car ces 
églises méritent le détour. 
 

Le coup d’envoi fut donné, le 15 décembre, par le merveilleux concert Le coup d’envoi fut donné, le 15 décembre, par le merveilleux concert 

de Noël de nos amis Jacques et Maguy «de Noël de nos amis Jacques et Maguy «  22  voix d’ici et d’ailleursvoix d’ici et d’ailleurs  »» en 
l’église de Beaumont, malgré 
le froid vif qu’un radiateur 
près d’eux tenta difficilement 
de réchauffer. Malheureuse-
ment, une petite trentaine de 
personnes seulement étaient 
là pour les applaudir. Les ab-
sents ont manqué un très 
grand moment... 
 
Le 5 janvier 2013, un déjeu-
ner/débat au restaurant St Pierre à Condom réunissait quinze bénévoles 
qui ont fait autour de Mmes Aline Spagnoli et Laurence Lévêque le bilan 
très positif de cette édition du Circuit. On a compté une moyenne de 400 
personnes par dimanche d’ouverture officielle, les 16, 23 et 30 décembre, 
soit 1200 personnes sur ces 3 dimanches (de 14h à 18 h) avec un pic d’af-
fluence à Mouchan qui a ouvert aussi les samedis et le dimanche 6 janvier. Il 
a été noté également que les églises ouvertes tous les jours ont reçu pas mal 
de visiteurs en dehors des dimanches. 
Après le repas, une visite de quelques crèches du Condomois fut effectuée, 
se terminant par celle des Compagnons d’Emmaüs où nous nous sommes 
quittés. L’enthousiasme reste intact. Et tous nos amis sont prêts à recom-
mencer l’an prochain. 

G. Préchac 
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L’Association MaignautL’Association Maignaut--PassionPassion 
 

CC 
ette association présidée par Serge Belliard, sur la commune de Mai-
gnaut Tauzia, a été créée en 1997 pour sauvegarder le pigeonnier-
octroi de l'entrée nord du village que le département souhaitait céder à 

une association qui prendrait en charge sa restauration. L'association s'est 
développée en se fixant de nouveaux objectifs : édition d'un journal, restaura-
tion de la porte-tour et de la croix de mission... Selon ses statuts : « L’associa-
tion a pour objet, sur le territoire de la Commune de Maignaut-Tauzia, l’étude, la 
protection, la mise en valeur et la promotion du patrimoine notamment architectural, 
culturel et des sites naturels, ainsi que la défense de l'environnement (lutte contre les 
pollutions, préservation de la flore et de la faune…) accompagnant un développement 
rural harmonieux et durable.»  
En somme nos deux associations ont les mêmes objectifs. En avril 2012, ils 

ont consacré plusieurs pages de leur bulletin à un « coup de cœur à Artiga ». 
Nous le leur rendons bien ! Chapeau Maignaut-Tauzia ! 

 
. 

La porte-tour  
de Maignaut . 

 
 
 
 

 
 

Serge Belliard, Président  
de Maignaut-Passion 

Courant de l’été 2012, le Bureau d’Artiga 
(incomplet) est allé rencontrer le Prési-
dent Serge Belliard qui, avec son épouse 
et le trésorier de l’association, nous a fait 
visiter les belles réalisations de Mai-
gnaut-Passion. Visite de Bureau à Bu-
reau. 

Très belle restauration par l’Asso-
ciation d’une ruine achetée par elle 
en 2002, au grand dam de la mairie 
qui, au cours de la restauration, a 
demandé au Tribunal d’ordonner la 
démolition des parties restaurées…  
heureusement sans succès ! 



7 

 

Le pigeonnier-octroi et ses superbes têtes ornementales du pignon. Promis 
lui aussi à la destruction pour cause d’agrandissement du carrefour, il a été 
également acheté puis restauré par Maignaut-Passion. C’était en 1997. 

Au rez-de-chaussée, l’association a 
créé un petit musée. 

Au-dessus, le pigeonnier et ses nichoirs en osier 
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La fontaine  
pendant les travaux réalisés 
par les élèves du chantier-
école du CAUE, et après...
    
 . 

Le coq de la croix  
de mission 

 

JOUR DE FÊTE  

pour le 10ème Anniversaire  

d’Artiga 
 

AU PROGRAMME  

AVEC MAIGNAUT-PASSION 

Rendez-vous à 14 h à St Orens 
 

VISITE DE 
St Orens, Le Tauzia, Maignaut et Vopillon 

(Pause boissons fraîches à Maignaut) 

 

ACCUEIL À VOPILLON  

REPAS 16 € 
 

Samedi 22 Juin 

Maignaut-Passion se 
joindra à nous pour 
fêter le 10ème anniver-
saire de l’Association, 
le samedi 22 juin.  
 
Nous vous ferons 
connaître en temps 
utile les détails de cette 
journée. 
 
 



9 

 

 

Le NorthGospelLe NorthGospel  

QuartetQuartet  
 

Lundi  

29 juillet  

à Mouchan 

  

Dimanhe  

16 juin  

à Vopillon 

Jacques DorJacques Dor  

PianistePianiste  

 

Jeudi 8 août  

à Mouchan 
 

L’Ensemble L’Ensemble   

Yves DulacYves Dulac  
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Voyage autour du mondeVoyage autour du monde......  
à travers les continents en « A » 

  

  C’était le 14 octobre 2012 C’était le 14 octobre 2012   

 
 

 

LL 
e voyage démarre juste après la tempête Klaus, début 2009. Il sera 
émaillé de belles rencontres, personnes déjà connues ou avec qui il va 
sympathiser. 

 

L’Asie : horizons surprenants de la Croatie, accueil chaleureux en Serbie. La 
Turquie et son soleil, Istanbul qui fut autrefois le centre du monde… carre-
four géographique avec son métissage de civilisations... la mosquée Aya Sofia 
(Ste Sophie) : cette église du 5ème siècle transformée en mosquée au début du 
13ème siècle pour finalement devenir un musée. Les murs de chaux vieillis-
sants laissent apparaître des peintures murales chrétiennes somptueuses qui 
n’avaient pas vu la lumière depuis plus de 7 siècles… Mais aussi carrefour de 
voyageurs : rencontre avec un couple de voyageurs anglais et suisse qu’il re-
verra à plusieurs reprises : en Iran et en Afrique australe. « C’est ici même, dit 
Vincent, à Constantinople, que l’on peut s’offrir l’Asie. »  
Le froid des plateaux anatoliens les repoussent, et ils découvrent l’Iran en 
pleine fête  du nouvel an.  Il y retrouvent des amis. Mais ils se trouvent en 
but à des problèmes  administratifs de visas impossibles à obtenir pour le Pa-
kistan et l’Inde. Ils changent leur itinéraire en passant par l’Azerbaïdjan, les 

 

««  On s’en va parce qu’on a besoin de distractions, et On s’en va parce qu’on a besoin de distractions, et 

on revient parce qu’on a besoin de bonheur !on revient parce qu’on a besoin de bonheur !  »… »…   
                Victor Hugo  

VV 
INCENT PLARD a fait rêver 
les spectateurs qui se pres-
saient dans la salle des fêtes de 

Vopillon. Comme ingénieur, Vincent 
Plard a passé dix ans sur des chantiers 
du monde entier, notamment dans les 
pays arabes, au Mexique, en Afrique… 
et le but de ce voyage était d’assouvir 
un grand rêve : découvrir le monde de 
ses propres yeux pour y constater que 
le monde n’est pas comme décrit de 
manière simplifiée par le grand ordre 
médiatique. 

 

Ce tour du monde avec sa compa-
gne devait ainsi marquer nette-
ment son retour en France car le 
vrai grand but de ce voyage était : 
revenir à Mouchan !  
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montagnes du Caucase.  Après la traversée de la mer Caspienne, arrivée au 
Kazakhstan.   
Turkestan, cette ville aux mosquées turquoises, autrefois sur la route de la 
soie.  Les steppes de l’Asie centrale, ces terres où « l’hospitalité et le respect du 
voyageur sont une devise . »  
Puis la Mongolie où l’on suit des traces gravées sur le terrain pour nous diri-
ger. Une boussole vaut mieux qu’une carte. Ils ont vu les animaux de ces dé-
serts sous des températures allant de –30° à + 30° : yacks, chevaux et encore 
des chevaux, de jeunes cavaliers et bergers gardant leurs troupeaux de chè-
vres et moutons. 
Le 4x4 souffre mais tient le coup : il faut qu’il tienne jusqu’à Pékin pour em-
barquer vers le continent américain. Avant de partir, visite en piétons des 
monuments de la Chine « qui approchent le sublime » dit Vincent. Après embar-
quement de la voiture au port de Tangu, ils prennent l’avion par Tokyo pour 
aller voir ses cousins de Manciet (le monde est petit).  
  

  

Au Canada : sa capitale Vancouver Au Canada : sa capitale Vancouver   

et des distances à parcourir tellement démesurées !et des distances à parcourir tellement démesurées !  
 
 

L’Ouest américain, et d’abord le Canada, en piétons. Vancouver avec la mer, 
la forêt et les montagnes rocheuses. Mais les distances à parcourir sont telle-
ment démesurées que la voiture est indispensable. Les villes d’Amérique du 
Nord n’offrent que peu  d’intérêt comparé à la générosité des campagnes. 
Les populations croisées tant étasuniennes que canadiennes montrent une 
grande gentillesse et une générosité sans égale. Rencontre avec des campeurs 
et de nombreux voyageurs hors du commun avec qui il prend la route à l’oc-
casion. Le grand canyon, Phoenix en Arizona. Une autre rencontre nous y 
fera rester quelques jours pour fêter Halloween en famille. 
  

  

Les marchés d’Amérique latine témoignentLes marchés d’Amérique latine témoignent  

d’une agriculture abondanted’une agriculture abondante  
 
 

L’Amérique latine commence au Mexique : magnifiques églises coloniales, 
cathédrales, monastères et toutes marques d’un colonialisme fort et bien posé 
sur ces terres autrefois espagnoles. Mais aussi tout le patrimoine précolom-
bien et ses temples d’un bout à l’autre du continent, « chez les Aztèques, Zapotè-
ques, Mayas, Toltèques, Incas, on les retrouve presque partout au fil de ce voyage qui 
nous fait descendre cette Amérique ancestrale. » Les marchés témoignent d’une 
agriculture abondante et variée. Les élevages dans les montagnes sont aussi 
nombreux.  
 
 Mais cette aventure américaine se terminera par le Sud des Andes.  
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Traversée du continent africain Traversée du continent africain   

du sud au nord par la côte, en solodu sud au nord par la côte, en solo  
 

L’Afrique : seul à présent (sa compagne l’ayant quitté), en route pour l’Afri-
que, Vincent va la sillonner du Sud au Nord, même s’il y partagera parfois la 
route avec d’autres voyageurs. 

Botzwana et Namibie, vraies réserves na-
turelles : paysages, delta de l’Okavango, le 
désert du Kalahari, les chutes Victoria… 
« Tout est ici aventure, tout se passe entre 
l’homme, la nature et l’animal ! Du concentré 
de vie ! Comme un retour aux origines de 
l’homme » : rhinocéros, girafes, guépards, 
lions, antilopes, éléphants par centaines... 

 Première panne de la voiture dans une rivière en Zambie, à 800 km du 
seul garage pouvant dépanner le véhicule qui ne peut gravir un redoutable 
escarpement. Cela durera plusieurs jours.  
 « Pendant ce temps, les gens du village se montrent d’une grande générosité 
et nous apportent du manioc et des courges. En ces saisons de récolte du sorgho, les 
humains ne sont pas les seuls à désirer ces réserves de nourriture. ». Hippopotames 
et éléphants les convoitent aussi et chaque nuit les hommes repoussent les 
bêtes de leurs lances. 
 C’est le camion d’une mission apostolique qui les dépannera après une 
semaine, coincés dans ce petit coin de Zambie. « Les réserves d’animaux pullu-
lent et, sur ce continent, c’est l’homme qui reste dans sa cage pendant que la vie ani-
male profite de la liberté ». 

Départ 
 

   MouchanMouchan 

Arrivée 
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 Ses compagnons du moment le quittent et Vincent emprunte, seul à 
présent, la route de l’ouest pour remonter l’Afrique : Angola (visa difficile à 
obtenir). Il se sent privilégié de circuler en bord de mer ou dans les hauts pla-
teaux angolais. Luanda la capitale, une des plus dangereuses et des plus chè-
res du monde, et où il y a tant de misère. Paradoxe des pays producteurs de 
pétrole ? « En tout cas je devrai parcourir de nombreuses capitales africaines pour y 
faire établir les visas obligatoires qui me permettront d’avancer. Rien d’enchanteur là
-dedans. » 
 La route continue avec deux visas congolais en poche, un pour l’ex-
Zaïre, l’autre pour le Congo. « Je retrouve la langue française, mais un Français 
parlé différemment avec des images et des expressions que je n’arrive pas à maîtri-
ser ».…nombreux quiproquos !  
 
 « La nouvelle de l’arrivée de mon frère au Bénin me pousse encore à avancer » 
Course effrénée pour traverser l’Afrique Equatoriale en 3 semaines. La tra-
versée du Cameroun en saison de pluie : le pire de ses cauchemars de conduc-
teur ! De la boue pendant des jours, conditions de conduite extrêmes. Mais 
« le miracle africain : plus on met d’optimisme dans son parcours, plus on a de chan-
ces d’arriver à ses fins. » 
 
 Traversée express du Nigéria vu son contexte politique, et retrouvail-
les avec mon frère Jean-Baptiste à Cotonou, capitale du Bénin. Nous allons 
jusqu’au Burkina Faso  Enchantement dans la brousse de la clarté du ciel et  
du rayonnement des étoiles… sans aucune pollution lumineuse électrique. 
Rencontres et croisements, sourires, bienveillance, gentillesse des Africains. 
Jean-Baptiste est  déposé à l’aéroport de Ouagadougou. 
 

Le Mali et les manuscrits de Tombouctou Le Mali et les manuscrits de Tombouctou   
 
 Le Mali : terres plus arides et moins généreuses. Tombouctou, aux por-
tes du désert : pays immobilisé par la dépression, tourisme occidental à l’aban-
don, amertume des Tombouctiens.  
« Et surtout la voie est libre pour les islamistes sans modération dans ces espaces ou-
bliés par le gouvernement et la communauté internationale. »  

  

 «  Je suis émerveillé par une découverte faite par un ethnologue allemand dans 
les régions du désert et notamment à Tombouctou. Ses habitants d’origines culturelles 
très différentes  (Tamasheqs, Touaregs, Maures, Arabes, Songhaïs et j’en passe) ont 
décidé de partager leur plus grande richesse avec cet étudiant allemand : des écrits 
dont les Blancs n’ont jamais eu connaissance, gardés secrets depuis des générations. 
Tantôt cachés dans les murs de terre à l’arrivée des colonisateurs, tantôt enterrés en 
des points précis du désert. (…)  
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 Je me demande sous quel angle ces écrits datant pour certains du 13ème siè-
cle vont être lus et interprétés. Les pays d’Occident vont-ils encore réviser l’Histoire 
de ces peuples ? Ou les islamistes radicaux qui contrôlent le nord du pays se les ap-
proprieront-ils ?... Je souhaite que la bêtise humaine n’y mette pas trop le nez. 
L’Histoire nous le dira. * 
 

 Après Tombouctou, longues journées de désert  par un itinéraire qui 
borde la Mauritanie et le Sahel. « Je me retrouve au milieu des éleveurs Peuhl, 
avec leurs impressionnants troupeaux de vaches ». Ils vivent encore de façon 
nomade et parlent l’Arabe.  
 Retour par Bamako (et participation à quelques concerts dans cette 
capitale), traversée de la Mauritanie et du Sahara occidental avant de re-
trouver le Maroc où Vincent revoit de chers amis d’enfance, qui l’avaient 
déjà rejoint en Iran. 
 
 Madrid, puis Perpignan où Vincent fait connaissance avec son filleul 
Lucas, né il y a deux ans et demi, alors qu’il était en Mongolie…  
 

 Enfin Mouchan, « seule véritable destination de ce voyage, ce retour en 
France. » 

  

««  La France, j’y suis bien et j’y reste !La France, j’y suis bien et j’y reste !  » »     
______________            Vincent Plard 
* Au moment de la parution de ce Bulletin, on peut en effet craindre le pire ! (NDLR) 

 

Les manuscrits de Tombouctou menacés par le temps et par les islamistes 
 

Ce sont des dizaines de milliers de manuscrits, dont certains remontent au XIIe siècle qui sont 
conservés dans les bibliothèques de cette ville qu'on surnomme "La Perle du désert". Une perle 
qui fut une grande cité marchande où s'arrêtaient les caravanes de sel, d'or mais aussi d'escla-
ves. Par le biais de ces échanges, Tombouctou fut aussi un vrai centre intellectuel et culturel de 
l'Islam qui connut son apogée du XIe au XIVe siècle, avec de nombreuses universités et des 
bibliothèques souvent privées. Encore aujourd'hui, ces lieux appartiennent à des grandes famil-
les de la ville qui n'ont pas forcément su prendre soin de ce patrimoine inestimable. Leur état de 
conservation est inquiétant à tel point que le 3 juillet, le comité du patrimoine mondial de l'Unes-
co a appelé la directrice générale de l'ONU à "créer un fonds spécial pour aider le Mali à la 
conservation de son patrimoine culturel". A cette menace du temps qui passe vient donc s'ajou-
ter celle des islamistes  d'Ansar Eddine qui portent un regard obscurantiste sur ces trésors du 
savoir. Avec des textes qui parlent de théologie, d'histoire, de musique, de littérature, d'anato-
mie, ils sont jugés impies et donc, à détruire. Mais la valeur marchande de ces ouvrages étant 
inestimable, il pourrait aussi faire l'objet d'un juteux trafic.   

(iNTERNET) 

 

Dès maintenant, renouvelez votre cotisation.  

Vous n’aurez plus à y penser d’ici décembre… 
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Participation d’Artiga Participation d’Artiga   
à  la création d’un des deux vitraux  

de la sacristie de Mouchan 

C’C’ 
était le 15 septembre 2012, en pré-

sence de M. Christophe Jankowiak, 

délégué à la Fondation du Patrimoi-

ne, du Père Christian Delarbre, Vicaire géné-

ral du diocèse, de Mme Lépiney, maître-

verrier à Gondrin et de quelques habitants de 

Mouchan.  

 Un chèque de participation de 2000 € a 

été remis par notre présidente à M. Chris-

tian Touhé-Rumeau, maire de Mouchan. 
 

 Jusque là des cartons bouchaient ces 
fenêtres... Mme Isabelle Lépiney a créé 
ces vitraux aux teintes irisées, en verre 
soufflé à la bouche. 

Mme Isabelle Lépiney 
maître-verrier 

M. le Maire Christian Touhé-Rumeau  
et Christophe Jankowiak , Délégué 

Fondation du Patrimoine 

Remise du chèque de participation 
par la Présidente, G. Préchac 



Poulet à l’orangePoulet à l’orange  

Ingrédients : 1 bon poulet fermier 
1,5 k/2 k - le jus  de 3 oranges amè-
res (en saison), ou 15 cl de verjus, ou 
le jus de 2 citrons mélangé avec 6 c. 
à soupe d’eau, mélangé avec une c. 
soupe d’eau de rose. –1/2 c. café de 
sucre - 1 pointe de couteau de can-
nelle en poudre - sel. 
 

Saler l’intérieur du poulet et mettre 
dans une lèchefrite. Faire rotir à 
four chaud, en l’arrosant fréquem-
ment avec le jus de cuisson. 
Lorsqu’il est bien doré et cuit à 
point, le sortir du four et l’arroser 
dans la lèchefrite du jus d’orange 
amère ou du mélange verjus/eau de 
rose, dans lequel on a ajouté le sucre 
et la cannelle. 
 

Poser le poulet sur un plat et servir 
accompagné de la sauce récupérée 
dans la lèchefrite. 

 
 

Le jus d’orange amère ne peut être rem-
placé par du jus d’orange ordinaire, à 
moins de supprimer l’ajout de sucre ul-
térieur et de le remplacer par un filet de 
jus de citron. 

  

Le saviezLe saviez--vous ?vous ?  
 

C’C’  est à Saintest à Saint--PuyPuy dans le Gers (qui igno-
re encore les charmes du pousse-

rapière ?) que fut inventé le système qui per-
met de tourner facilement les bouteilles plei-
nes des futures bulles. Le système a été 
« emprunté »... et adopté pour les vins de 
Champagne.  

 

 
  

Dans les bagages du RagondinDans les bagages du Ragondin  
(RUSTICA, Semaine 16-22 Janvier 2013) 

par Jean-François Noblet,  
Conseiller technique en environnement 

 
 

Je me demandais comment s’expliquait 
la colonisation par la faune et la flore 
d’une mare nouvellement aménagée, et 
j’étais perplexe devant l’arrivée de peti-
tes perches soleil dans un plan d’eau iso-
lé au milieu d’une plaine agricole sans 
étangs ni ruisseaux. Je savais que des 

œufs de poissons étaient transportés 
dans les plumes des canards et des hé-
rons, mais les scientifiques de la Tour de 
Valat en Camargue, viennent d’apporter 
une réponse plus détaillée. (…)  Ils ont 
capturé vivants des ragondins, communs 
dans les mares, et les ont lessivés au jet 
d’eau. Résultat : 826 invertébrés de 17 
espèces localisés dans leur pelage ont été 
identifiés. Ils ont aussi examiné la boue 
des bottes des chercheurs travaillant 
dans des zones humides et y ont trouvé 
1338 bestioles de 15 espèces. Nous avons 
donc la preuve que la faune sauvage 
transporte de nombreuses espèces dans 
ses bagages (…) mais on ignorait qu’il mais on ignorait qu’il 

fallait nettoyer ses bottes pour ne pas fallait nettoyer ses bottes pour ne pas 

introduire n’importe quoi n’importe introduire n’importe quoi n’importe 

où !où !  

Et, dans le Gers, il y a le « Tuilé », notre champagne gascon.champagne gascon. 


